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Rajiv Servansingh, ancien directeur général 
de la State Trading Corporation (STC), se 
retrouve au cœur d’une enquête menée 
par la Financial Crimes Commission (FCC). 
Celle-ci concerne l’attribution d’un contrat 
d’une valeur colossale de Rs 30 milliards à la 
société Mercantile & Maritime Group (MMG) 
pour l’achat de carburant en 2023.

Dans le cadre de cette enquête, un ‘Report 
on Departure’ a été émis à son encontre, 
signifiant que toute tentative de quitter le 
territoire nécessite désormais l›autorisation 
préalable des autorités compétentes.

Rajiv Servansingh a été entendu pendant plus 
d›une heure ce mercredi par les enquêteurs 
de la FCC, au siège de l›institution, au 
Réduit Triangle. Cette audition fait suite 
à une perquisition menée la veille à son 
domicile, lors de laquelle plusieurs appareils 
électroniques, notamment des ordinateurs 
portables et un téléphone mobile, ont été 
saisis. L’objectif : sécuriser des données 
susceptibles de faire la lumière sur les 
conditions d’attribution du contrat à MMG.

Selon des sources proches du dossier, 
les enquêteurs cherchent à identifier 
d’éventuelles communications entre Rajiv 
Servansingh et les dirigeants de MMG, qui 
a obtenu les contrats controversés. Ces 
contrats, d’une valeur estimée à Rs 30 
milliards, portent sur l’approvisionnement en 
carburant du pays pour l’année 2023. MMG 
est dirigée par Kareena Neisus, elle-même 
auditionnée par la FCC le 9 avril dernier, 
avant d’être autorisée à quitter les lieux sans 
restriction.

Par ailleurs, la FCC a également effectué une 
perquisition au siège de la STC, où plusieurs 
documents clés relatifs à ces contrats ont 
été saisis. Ces éléments sont actuellement 
examinés afin d’identifier d’éventuelles 
irrégularités ou preuves de favoritisme dans 
le processus d’attribution. L’enquête porte 
principalement sur la période allant d’août 
2023 à juillet 2024.

Un technicien de la STC a également été 
interrogé le 21 avril dernier. Il a fourni des 
précisions techniques sur le mécanisme de 
tarification appliqué dans le cadre de ces 
contrats, en soulignant notamment l’impact 
du taux de change sur les prix, bien que les 
paiements aient été effectués en roupies 
mauriciennes. Cette information est jugée 
cruciale par les enquêteurs, car elle pourrait 
soulever des questions sur la transparence 
et l’équité des prix pratiqués.

À ce stade, aucune responsabilité formelle 
n’a encore été établie, mais l’enquête se 
poursuit de manière rigoureuse. La FCC 
cherche à déterminer s’il y a eu favoritisme, 
négligence ou conflit d’intérêts de la part 
d’anciens dirigeants de la STC, ou si le 
processus d’octroi des contrats a été 
irrégulièrement influencé en faveur de MMG 
sous l’ancien gouvernement.

Les contrats en question figurent parmi les 
plus importants jamais attribués par la STC 
dans le domaine énergétique, conférant à 
cette affaire une attention particulière tant 
de la part des autorités que du public. Pour 
rappel, la STC est un organisme public 
chargé, entre autres, de l’approvisionnement 

en produits pétroliers, un secteur hautement 
stratégique pour le pays.

Dotée de pouvoirs étendus en matière de 
lutte contre les crimes économiques, la 
FCC entend explorer tous les aspects de 
ce dossier avant de décider d’éventuelles 
poursuites judiciaires. L’implication 
potentielle d’autres responsables, qu’ils 
soient internes ou externes à la STC, n’est 
pas exclue, et d’autres convocations 
pourraient suivre dans les jours à venir.

En attendant, Rajiv Servansingh, bien 
qu’autorisé à regagner son domicile après 
son audition, reste soumis à une interdiction 
de quitter le territoire. Les données extraites 
de ses appareils électroniques pourraient 
jouer un rôle central dans l’évolution de 
l’enquête. De leur côté, les enquêteurs 
poursuivent leur travail méthodique afin 
de faire toute la lumière sur les conditions 
d’attribution de ce contrat de plusieurs 
milliards de roupies et de déterminer si les 
procédures établies ont été respectées.

Contrat de Rs 30 milliards à MMG

Rajiv Servansingh visé par une enquête 

La journée de vendredi a 
été marquée par une série 
d’accidents mortels sur les 
routes mauriciennes, coûtant 
la vie à trois personnes. Ces 
drames, survenus à Chamarel 
et à Providence (Quartier-
Militaire), viennent alourdir 
un bilan déjà préoccupant en 
matière de sécurité routière 
cette année.

Chamarel : Un camion 
plonge dans un ravin, 

deux morts

Vers 8 heures, un camion 
transportant cinq personnes, 
des travailleurs étrangers, a fait 
une sortie de route violente à 
Chamarel. Après avoir dérapé, 
le véhicule, qui transportait une 
cargaison de briques, a chuté 

dans un ravin boisé. L’accident 
a fait deux morts et trois blessés 
graves, évacués en urgence 
vers l’hôpital Jawaharlall Nehru 
de Rose-Belle.

Selon les premières 
constatations, le camion 
venait de Plaine-Champagne 
et se dirigeait vers l’ouest. Les 
secours, incluant policiers, 

pompiers et équipes du 
SAMU, ont dû intervenir 
dans des conditions difficiles 
pour récupérer les corps et 
l’épave. Salim Gazi, 39 ans, 
originaire du Bangladesh, et 
son compatriote Mezanur 
Rahaman sont décédés sur 
le coup. Les trois autres 
individus, à savoir Bikash Das, 
Rabiul Sheik et Tilak Magar, 
ont été transportés d’urgence 
à l’hôpital pour recevoir des 
soins.

Providence : Un piéton 
fauché par un autobus

À Quartier-Militaire, un autre 
drame s’est produit lorsqu’un 
autobus a percuté mortellement 
Hemant Kumar Beewah, 72 
ans. Le septuagénaire, résident 

de Temple Road, effectuait sa 
marche matinale lorsqu’il a 
été heurté de plein fouet par 
le véhicule en provenance de 
Flacq à destination de Rose-
Hill. L’impact a été si violent 
qu’il a succombé sur le coup.

Un bilan routier alarmant

Avec ces trois nouveaux 
décès, le nombre de victimes 
d’accidents de la route s’élève 
désormais à 43 depuis le 
début de l’année, selon les 
données policières. Ces 
tragédies relancent le débat 
sur la nécessité de renforcer 
la prévention et le respect du 
code de la route. Les autorités 
ont ouvert des enquêtes pour 
déterminer les causes exactes 
de ces accidents. 

Accidents de la route

Trois nouvelles victimes en cette fin de semaine
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Le 24 avril 2025, à Antananarivo, 
Madagascar, le Premier ministre, 
Navin Ramgoolam, a conduit une 

délégation mauricienne — comprenant 
notamment le ministre des Affaires 
étrangères, de l’Intégration régionale et 
du Commerce international, Dhananjay 
Ramful — à l’occasion du 5ème Sommet 
des Chefs d’État et de Gouvernement de 
la Commission de l’Océan Indien (COI).

Ce sommet, ayant pour thème « 
Sécurité et souveraineté alimentaires 
pour le développement du marché de 
l’Indianocéanie », a réuni les dirigeants 
des cinq États membres de la COI : l’Union 
des Comores, la France 
au nom de La Réunion, 
Madagascar, Maurice 
et les Seychelles. Seule 
organisation régionale 
africaine exclusivement 
composée d’îles, la 
COI porte depuis 1982 
la voix insulaire sur les 
scènes continentale et 
internationale.

Lors de la cérémonie 
d’ouverture, le Premier 
ministre Ramgoolam a 
prononcé un discours 
fort, et a souligné 
que ce sommet était 
une occasion idéale 
pour renouveler les 
engagements politiques 
et stratégiques des États 
membres face aux défis communs qui 
affectent particulièrement les îles de 
l’Océan Indien. Selon lui, dans un contexte 
géo-économique de plus en plus fragile et 
marqué par des tensions commerciales 
croissantes, les îles risquent d’être les 

premières victimes de 
cette instabilité. Il a 
insisté sur la nécessité 
d’agir collectivement 
pour renforcer la 
résilience des États 
insulaires et assurer 
leur durabilité à long 
terme.

« Le statut quo, dans 
un écosystème en 
mutation perpétuelle, 
est intenable. Il nous 
conduira droit vers 
l’obsolescence », a 

averti le Premier ministre, appelant à 
une coopération plus ambitieuse entre 
les gouvernements, les organisations 
internationales, la société civile et le 
secteur privé. Seule une approche 
intégrée et collaborative, a-t-il ajouté, 

permettra de surmonter les 
défis actuels et futurs.

La souveraineté 
alimentaire au cœur 
des préoccupations

Une partie importante 
du discours de Navin 
Ramgoolam a été 
consacrée à la sécurité 
et à la souveraineté 
alimentaire, des enjeux 
particulièrement sensibles 
pour les États insulaires. Le 
Premier ministre a déploré 
la dépendance continue 
de la région vis-à-vis des 
importations alimentaires, 
une vulnérabilité exacerbée 
par les coûts élevés liés 

au fret et à l’éloignement des marchés 
fournisseurs. Il a exhorté les pays membres 
de la COI à promouvoir une coopération 
renforcée en matière d’échanges 
commerciaux intra-régionaux, afin de 
réduire cette dépendance.

5ème Sommet de la Commission de l’Océan Indien

Navin Ramgoolam : « Ensemble, nous pouvons faire émerger un 
espace régional plus fort, plus résilient et plus prospère »
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Le Dr Ramgoolam a également évoqué 
l’importance de la pêche, un secteur 
vital pour la région, non seulement pour 
la sécurité alimentaire mais aussi pour 
l’économie bleue. Il a salué les progrès 
réalisés dans la lutte contre la pêche 
illégale, notamment à travers le Plan 
Régional de Surveillance des Pêches 
et l’établissement d’un mécanisme 
régional de contrôle. « Nous avons la 
responsabilité d’unir nos forces pour 
faire émerger une économie bleue 
innovante, génératrice de croissance 
et d’emplois, et respectueuse des 
écosystèmes. », a-t-il déclaré.

Lutte contre les menaces 
maritimes et sécurisation 

des ressources
Le Premier ministre a aussi abordé les 
enjeux de la sécurité maritime, qui restent 
primordiaux dans un océan aussi vaste et 
stratégique que celui de l’Indianocéanie. 
Il a salué les efforts conjoints de la COI 
et de ses partenaires internationaux pour 
lutter contre les crimes maritimes, tels 
que le trafic de drogues et la piraterie, 
qui continuent de menacer la stabilité de 

la région. Maurice, a-t-il rappelé, soutient 
activement l’initiative des Combined 
Maritime Forces et a mis en avant la 
coopération croissante avec des acteurs 
mondiaux comme l’Union Européenne, la 
Chine, l’Inde et le Japon.

Une vision partagée 
pour l’avenir

En conclusion, Navin Ramgoolam a 
réaffirmé l’engagement de Maurice 
à contribuer à la revitalisation de la 
coopération régionale au sein de la COI. Il 
a insisté sur la nécessité de renforcer les 

partenariats et de capitaliser sur les 
initiatives passées pour faire face aux 
défis communs. Selon lui, la région 
a un potentiel considérable qui doit 
être exploité de manière durable pour 
assurer la prospérité des populations 
insulaires.

« Ensemble, nous pouvons faire 
émerger un espace régional plus fort, 
plus résilient et plus prospère, car 
rappelons-le, nos pays sont de grand 
États océan avec un potentiel énorme 
et la responsabilité nous incombe 
d’en assurer la sécurité et la durabilité 

pour le plus grand bien de nos peuples  », 
a-t-il conclu, appelant à une coopération 
accrue pour l’avenir de l’Indianocéanie.

En marge du sommet, le Premier ministre 
a eu plusieurs échanges bilatéraux, 
notamment une rencontre avec le 
président français Emmanuel Macron. Il a 
également marqué un geste symbolique 
fort en remettant aux autorités malgaches 
45 lingots d’or saisis par les douanes 
mauriciennes en 2019, réaffirmant ainsi 
l’engagement de Maurice dans la lutte 
contre la criminalité transnationale.

Plus de 200 000 fidèles se sont 
pressés ce samedi sur la place 
Saint-Pierre pour un dernier 
adieu au pape François, lors 
de funérailles historiques 
rassemblant un nombre 
exceptionnel de dirigeants 
internationaux et de têtes 
couronnées.

Un parterre de chefs 
d’État exceptionnel

Parmi la foule recueillie, près 
de 160 délégations officielles 
étaient présentes. Les 
présidents Emmanuel Macron 
(France) et Donald Trump (États-
Unis) se sont retrouvés côte 
à côte, tandis que Volodymyr 

Zelensky (Ukraine) représentait 
son pays en guerre. Notable 
absence : Vladimir Poutine, 
représenté par sa ministre de 
la Culture, Olga Lioubimova. 
L’Attorney General, Gavin 
Glover, était présent au nom de 
la République de Maurice.

Le continent natal du pape 
François était particulièrement 
bien représenté avec la présence 
conjointe - et remarquée - 
du président argentin Javier 
Milei et du brésilien Lula da 
Silva, pourtant habituellement 
opposés politiquement.

Le prince William 
représentait seul 
le Royaume-
Uni, tandis que 
plusieurs couples 

royaux européens étaient 
présents : Philippe et Mathilde 
de Belgique, Felipe VI et 
Letizia d’Espagne, et Albert II 
et Charlène de Monaco. S’y 
ajoutaient des souverains plus 
lointains comme le roi Abdallah 
II et la reine Rania de Jordanie.

Une cérémonie 
à l’image du pontificat

Dans son homélie, le cardinal 
Re a salué la mémoire d’un 
« pape proche des gens, 
avec un cœur ouvert à tous », 
rappelant son engagement 

constant pour les plus démunis. 
Cette foule immense et ce 
rassemblement sans précédent 
de dirigeants semblent donner 
raison à ces mots, montrant 
l’impact mondial du message 
de François. La cérémonie, 
diffusée dans le monde entier, 
restera comme un moment 
d’unité rare dans un contexte 
international pourtant marqué 
par de multiples tensions.

Funérailles du pape François

Dernier adieu à un pape proche des gens
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Rs 23,8 milliards de
dépenses non budgétées

À l’Assemblée nationale ce mardi, Navin 
Ramgoolam a révélé une gestion désastreuse 
des finances publiques : Rs 23,8 milliards de 
dépenses non budgétées et un déficit réel 
de 9,5 % du PIB. L’irresponsabilité fiscale 
de l’ancien régime n’en finit plus d’éclater 
au grand jour et laisse un lourd héritage à la 
nouvelle équipe au pouvoir, qui doit désormais 
réparer des dégâts considérables.

Le projet de loi prévoyant la suppression 
de l’excuse légale du « crime passionnel » 
annoncé par le gouvernement marque une 
réforme essentielle du Code pénal mauricien. 
Cette avancée mettra fin à une disposition 
héritée du XIXᵉ siècle, qui permettait d’atténuer 
la responsabilité d’auteurs d’homicides en 
cas d’adultère. Désormais, ces actes seront 
reconnus comme de véritables homicides, 
souvent qualifiés de féminicides, et traités 
avec toute la sévérité requise. Cette réforme 
historique s’inscrit dans une démarche claire 
de modernisation du droit et de lutte contre les 
violences faites aux femmes.

« L’aménagement durable des villes, ce n’est 
pas seulement planter quelques arbres ou 
poser des panneaux solaires, c’est repenser la 
ville dans sa globalité, en liant environnement, 
inclusion sociale et viabilité économique. 
Concrètement, cela veut dire : bâtir des 
quartiers bien connectés, accessibles à tous, 
des logements abordables, des espaces 
publics de qualité, une mobilité propre et 
des infrastructures pensées pour durer. Mais, 
c’est aussi anticiper les chocs climatiques, 
économiques, sanitaires, et bâtir des villes 
capables d’y faire face sans se fragiliser. »

Zaheer Allam, consultant en politique 
urbaine
Le Mauricien
Mercredi 23 avril 2025

UP
Fin du «crime passionnel» : 

une avancée historique

« L’ancien gouvernement s’est rendu coupable 
d’une complicité quotidienne et active avec les 
barons de la drogue, les gros importateurs et 
les trafiquants en général. Une des principales 
priorités du gouvernement de l’Alliance du 
Changement est précisément la lutte contre la 
drogue.  »

Paul Bérenger
Parlement
Mardi 22 avril 2025

A ÉTÉ DIT

C’EST ÉCRIT

DOWN

Mufti Menk in Mauritius
Tickets for the 
upcoming Mufti Menk 
in Mauritius 2025 
event, organized by 
One Ummah, are now 
officially fully booked.

A l ḥ a m d u l i l l a h , 
preparations were 
made for over 6,000 
seats, and all tickets 
were fully booked in 
less than 4 hours.

The overwhelming 
response reflects the 
community’s deep 
love for beneficial 
knowledge and unity.

All bookings were made exclusively through our official 
website and ticket portal to ensure fairness, transparency, 
and equal opportunity for everyone.

Due to limited venue capacity and extremely high demand, 
many were unable to secure a seat. We assure everyone that 
the process was managed with sincerity and care by our 
team of volunteers.

A waiting list is now open on oneummah.mu. If cancellations 
occur, available tickets will be reissued to those on the waiting 
list, In Sha Allah.

We kindly remind everyone:

• Tickets are free and non-transferable.

• Do not buy tickets or respond to suspicious accounts.

• ID Cards will be checked at entry to confirm bookings.

We sincerely thank the community for their patience, 
understanding, and continuous support. Please continue 
making dua for the success of the event and for more 
initiatives to benefit the Ummah.

For official updates and information, please visit: oneummah.mu

Follow us on:

• Facebook: facebook.com/oneummah.mu

• TikTok: tiktok.com/@oneummah.mu

Team One Ummah
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Dix ans après l’effondrement du groupe 
British American Investment (BAI), les 
blessures restent béantes pour de 
nombreuses victimes de la politique 
vengeresse de l’ancien gouvernement 
MSM. Mavis Latchman, retraitée et 
ancienne actionnaire de la Bramer 
Asset Management Ltd (BAML), sort de 
son silence pour dénoncer la violence 
morale du retour sur la scène médiatique 
de Vishnu Lutchmeenaraidoo, ancien 
ministre des Finances. Ce dernier, lors 
d’une conférence de presse tenue le 18 
avril 2025, a réaffirmé que le groupe BAI 
opérait selon un schéma de type Ponzi. Et 
ce alors que l’ancien ministre Mentor sir 
Anerood Jugnauth avait lui-même confirmé 
à l’Assemblée nationale qu’aucune poursuite 
n’avait été logée contre les 14 personnes qui 
avaient été arrêtées dans le sillage de l’affaire 
BAI. Ce qui prouvait que les allégations du 
gouvernement à l’effet que la BAI opérait un 
ponzi n’étaient que du vent…

Pour rappel, c’est en réponse à une ques-
tion de Reza Uteem, alors député de l’op-
position, que le ministre Mentor avait fait 
cette révélation. « I am informed by the Com-
missioner of Police that 14 persons were 
arrested during the course of enquiry and 
were released on bail […] the DPP advised 
no further action against the 14 persons », 
avait répondu sir Anerood Jugnauth. Ce qui 
avait poussé le député du MMM à lui deman-
der : « May I take it from the Rt. hon. Minister 
Mentor that, in fact, there was not any Ponzi 
or Ponzi-like Scheme? » Ce à quoi, l’ancien 
Premier ministre, qui avait été l’un des pre-
miers à avoir fait état d’un « vaste ponzi de 
Rs 25 milliards » au sein de la BAI, avait ten-
té de repousser la question en réitérant que 
« the police enquired and when the enquiry 
was over, the files were submitted to the DPP 
and after considering, the DPP found that no 
further action should be taken ». 

Alors que Vishnu Lutchmeenaraidoo a 
finalement décidé de sortir de sa profonde 
méditation six ans après sa démission du 
gouvernement MSM, pour parler de nouveau 
de « ponzi scheme », des victimes ayant fait 
les frais de la vendetta du MSM ne cachent 
pas leur colère. « Tel un renard qui serait sorti 
de sa tanière, il revient avec encore plus de 
haine et d’agressivité pour attaquer l’ex-BAI/
Bramer », déplore ainsi Mavis Latchman. Le 
moment choisi par Vishnu Lutchmeenaraidoo 
pour s’exprimer, un Vendredi Saint — à 
l’instar du jour du démantèlement du groupe 
BAI en 2015 — est perçu par cette battante 
comme une provocation symbolique : « 
Remuer le couteau dans la plaie ce jour-
là, c’est un manque de respect envers la 
communauté chrétienne. »

Mavis Latchman rejette catégoriquement 
les allégations selon lesquelles le groupe 
BAI aurait été un système frauduleux. « Quel 
a été l’impact des retraits massifs par les 
entités gouvernementales sur la liquidité de 
la banque ? Qu’en est-il des ‘massive share 
transactions’ ? En tant qu’actionnaire, je 
maintiens que la BAI n’était pas un système 
de Ponzi, mais qu’il y a eu un cas de ‘délit 
d’initié’ opéré par l’ancien gouvernement 
du MSM. Pourquoi les différentes 
institutions n’ont-elles pas répondu à mes 
correspondances ? », questionne-t-elle. 
De la même manière, elle s’interroge sur le 
silence prolongé de l’ancien ministre entre 
2009 et 2015, alors qu’il affirme aujourd’hui 
posséder des preuves accablantes contre 
le groupe. « Pourquoi n’avoir rien dit ou fait 
pendant ces six ans avant le crash, surtout 
s’il détenait des preuves et qu’il y avait eu les 
cas de Whitedot et Sunkai ? », se demande-
t-elle.

Elle pointe également du doigt une série de 
retraits suspects : « Plusieurs ministres de 
l’époque, y compris Sir Anerood Jugnauth, 
Pravind Jugnauth et Roshi Bhadain, ont 
retiré leur argent quelques semaines avant 
l’effondrement. Est-ce une coïncidence ? » 
De plus, Mavis Latchman critique 
l’affirmation selon laquelle les 
clients auraient bénéficié de taux 
d’intérêts exorbitants : « Vishnu 
Lutchmeenaraidoo parle de 14 
%, mais je n’ai jamais rencontré 
quelqu’un à qui on avait proposé 
cela. Le 26 mars 2015, soit 
quelques jours avant le crash, j’ai 
renouvelé un investissement dans 
la Bramer Asset Management 
Ltd pour 5 ans à 8% l’an. Le taux 
était de 6% pour une année. » 
Elle insiste par ailleurs sur le fait 
que les fonds de BAML étaient 
investis dans des actifs tangibles 
: « Ces terrains et bâtiments 
étaient là. Dawood Rawat ne 
pouvait pas les emporter avec lui. 
Alors, où sont-ils passés ? Qui les 
a vendus ? À quel prix ? »

Au-delà des pertes personnelles, 
Mavis Latchman s’insurge contre 
ce qu’elle considère comme un 

pillage organisé: « Le gouvernement 
MSM avait nationalisé la banque 
et la compagnie d’assurance, 
s’appropriant ainsi tout un 
conglomérat sans verser un 
sou. » Elle réagit vivement à la 
stigmatisation des investisseurs: 
« Les insultes n’en finissent 
pas. Sir Anerood nous a traités 
de ‘zougadères’ pour avoir 

investi dans des compagnies régulées par 
les institutions. C’est repris par Vishnu 
Lutchmeenaraidoo. Déduction : si les clients 
de BAI/Bramer étaient des ‘zougadères’, 
des ‘greedy people’, cela voudrait dire que 
Sir Anerood Jugnauth, Pravind Jugnauth et 
Roshi Bhadain – qui avaient eux aussi investi 
– l’étaient également. »

Enfin, Mavis Latchman répond à l’argument 
de Vishnu Lutchmeenaraidoo selon lequel 
Dawood Rawat ne serait réapparu qu’après 
dix ans et un changement de régime : « Il 
semble avoir oublié les persécutions subies 
par sa famille. » Et de poursuivre avec une 
remarque acerbe sur la longue absence de 
l’ancien ministre : « Peut-être qu’il était trop 
occupé à faire fructifier son fameux Euroloan 
d’environ un million de dollars, obtenu à 1,5 
% auprès de la State Bank of Mauritius. »

Sur une note plus spirituelle, Mavis 
Latchman réagit à l’évocation de Dieu par 
l’ancien grand argentier : « C’est bien qu’il 
parle de Dieu, et de vérité. Car Lui seul 
connait toute la vérité. Et je suis sûre qu’un 
jour, Il la fera éclater au grand jour. » Une 
conclusion qui résonne comme un espoir – 
ou un avertissement.

Victimes de la BAI traitées de « zougadères »

Réplique de Mavis Latchman à Vishnu Lutchmeenaraidoo :
« Un délit d’initiés commis par l’ancien gouvernement MSM »

Une affaire d’État aux 
répercussions durables

En avril 2015, le groupe BAI, dirigé par Dawood 
Rawat, fut brutalement démantelé par le nouveau 
gouvernement MSM de l’époque, mené par Sir 
Anerood Jugnauth. Accusé d’être un système Ponzi 
à travers son produit ‘Super Cash Gold’, le groupe ne 
fut pourtant pas attaqué sur ce produit, mais via la 
Bramer Bank. Un retrait massif de fonds orchestré par 
des entités publiques provoqua une crise de liquidité 
fatale, suivie de la révocation de la licence bancaire. 
Le National Property Fund Limited fut ensuite mis sur 
pied pour liquider les actifs, provoquant des pertes 
importantes pour les investisseurs.

En 2025, Dawood Rawat est revenu sur le devant de la 
scène avec une plainte ainsi qu’une réclamation de Rs 
100 milliards à l’État déposée devant la Cour suprême. 
Il accuse l’ancien gouvernement d’avoir orchestré 
un démantèlement planifié, soutenu par un rapport 
d’Interpol soulignant le caractère politique de l’affaire.
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Actualité

Le jeudi 24 avril 2025, le corps 
de Steve Jacquelin Juliette, 

décédé en janvier 2023 à l’âge de 
36 ans après son interpellation 
par la brigade antidrogue, a été 
exhumé au cimetière de Poudre-
d’Or pour une contre-autopsie. 
Cette procédure exceptionnelle 
a été ordonnée par la magistrate 
Neela Ramdewor-Naugah à la 
demande du Bureau du Directeur 
des Poursuites Publiques 
(DPP), dans le but d’éclaircir les 
circonstances exactes du décès.

Un important dispositif de 
sécurité, incluant la police et la 
Special Mobile Force, a encadré 
l’opération. Étaient également 
présents Me Nataraj Muneesamy, 
représentant du DPP, ainsi que 
plusieurs membres de la famille 
du défunt et leurs avocats.

Pour mener la contre-autopsie, 
le DPP a sollicité le Dr Pierre 
Perich, médecin légiste français 
à la réputation internationale. 
« Nous avons fait beaucoup 
d’efforts pour faire venir un 
expert compétent à Maurice», 
a indiqué Me Muneesamy. 
Chercheur associé à l’université 
Aix-Marseille, le Dr Perich est 
également expert auprès de 
la Cour pénale internationale, 
du Comité international de la 
Croix-Rouge, de la gendarmerie 
nationale française et des 
Nations Unies. « Son expérience 
et ses qualifications ont motivé 
notre décision », a-t-il ajouté.

Il sera assisté dans 
cette démarche par 
le professeur sud-
africain Gert Saayman, 
mandaté par la police 
en tant qu’observateur. 
Le corps a été transféré 
à l’hôpital du Nord, 
où l’autopsie a été 
pratiquée. Les résultats 
seront présentés devant le 
tribunal de Pamplemousses le 
mercredi 30 avril.

Une version officielle 
remise en question

Steve Jacquelin Juliette, 
habitant de Goodlands, est 
décédé le 5 janvier 2023 après 
son arrestation dans le cadre 
d’une affaire de stupéfiants. 
Selon la police, il aurait résisté 
à son interpellation. Mais 
plusieurs témoins contredisent 
cette version. « Nous l’avons vu 
se faire frapper ce jour-là, mais 
nous n’avons rien pu faire. Son 

tee-shirt était couvert de sang 
», relate sa sœur. Une autre 
membre de la famille ajoute : « 
Il doit reposer en paix. Mais on 
a dû l’exhumer. Nous n’avions 
pas le choix, nous voulons des 
réponses de la justice. On savait 
qu’il était mort sous les coups, 
mais on n’avait pas de preuve. »

La première autopsie, conduite 
par le Chief Police Medical 
Officer, le Dr Sudesh Kumar 
Gungadin, assisté des Drs 
Monvoisin et Chamane, 
avait conclu à une occlusion 
coronarienne aiguë d’origine 
naturelle. Un diagnostic que la 
famille a toujours contesté.

En novembre 2024, l’affaire 
a connu un rebondissement 
majeur. Un lanceur d’alerte 
anonyme, connu sous le 
pseudonyme de Missié 
Moustass, a diffusé des 
enregistrements audio dans 
lesquels des hauts responsables 
discuteraient de la nécessité « 
d’étouffer l’affaire ». Bien que ces 
enregistrements ne constituent 
pas des preuves formelles, ils 
ont suffi à relancer la procédure 
judiciaire. « Après les révélations 
de Missié Moustass, nous avons 
repris espoir. Cela nous a donné 
la force d’aller plus loin », confie 
une sœur du défunt.

Pour Me Anoup Goodary, cette 
affaire dépasse le seul cadre 
familial. « C’est triste de voir 
la famille Juliette traverser une 
telle épreuve. Il est regrettable 
qu’on doive exhumer un 
corps deux ans après son 
enterrement, simplement pour 
obtenir justice. Pourquoi en est-
on arrivé là ? Les responsables 
ne doivent-ils pas répondre 
de leurs actes ? Notre combat 
est celui d’une île Maurice plus 
juste, plus intègre. »

Les conclusions du Dr Perich, 
très attendues, pourraient 
marquer un tournant décisif 
dans cette affaire, devenue 
symbole d’une lutte plus large 
pour la vérité, la transparence et 
le respect des droits humains à 
Maurice.

Affaire Steve Jacquelin Juliette

Contre-autopsie : Les conclusions très attendues

Photos Le Defi

La Financial Crimes Commission (FCC) 
vient de franchir une étape significative 
dans sa lutte contre le blanchiment 
d’argent à Maurice. Le 18 avril 2025, 
la Cour suprême a autorisé la saisie 
du hors-bord ‘White Bird’, un bateau 
de plaisance luxueux estimé à Rs 7,5 
millions, soupçonné d’être lié au réseau 
de Jean Hubert Célérine, plus connu 
sous le nom de ‘Franklin’.

Selon l’enquête de la FCC, le ‘White 
Bird’ avait été officiellement acquis en 
février 2023 par John Cédric Flore pour 
seulement Rs 2 millions, soit près de 
quatre fois moins que sa valeur réelle 
estimée. Les autorités estiment qu’il 
n’était qu’un prête-nom agissant pour 

le compte de Franklin 
dans une opération visant 
à dissimuler l’origine 
des fonds et le véritable 
propriétaire du bateau.

Le yacht était sous 
surveillance de la National 
Coast Guard avant que 
la FCC n’obtienne cette 
ordonnance de saisie. 
Désormais, le ‘White 
Bird’ sera placé sous la 
responsabilité de l’Asset 
Recovery Management Division qui 
procédera à une nouvelle évaluation du 
bien avant sa mise en vente.

« L’ordonnance de la 
cour, datée du 18 avril 
2025, marque une 
avancée majeure dans 
la lutte de Maurice 
contre le crime 
organisé et les délits 
financiers », a déclaré 
la FCC, soulignant 
l’importance de cette 
action dans le cadre 
de la lutte contre les 
réseaux criminels.

Les autorités poursuivent leur investigation 
pour déterminer l’ampleur exacte du réseau 
et identifier d’éventuels autres complices 
ou biens acquis de manière frauduleuse.

Réseau Franklin

La FCC obtient l’autorisation de saisir le yacht «White Bird»
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Événement

Le Movement Quartier Gorah 
Issac Social Club (MQGI 
S.C.), anciennement connu 
sous le nom de Jeunesse 
Gorah Issac S.C., a organisé 
une cérémonie pour 
commémorer son 30ème 
anniversaire le 25 avril 2025, 
à la salle Idriss Goomany à 
Port-Louis.

L’événement s’est déroulée 
en présence des ministres 
Shakeel Mohamed et Aadil 
Ameer Meea, ainsi que du 
député Ehsan Juman.

« Cela fait 30 ans que le club 
existe et que nous faisons 
un travail social auprès des 
enfants, dans le domaine 
du sport notamment. Je 
remercie tous les membres et 
souhaite bonne continuation 
et bonheur à toute l’équipe », 
a déclaré le président du 
MQGI SC, Amannoullah 
Rymankhan.

La cérémonie s’est terminée 
par un diner.

La Doha Secondary School a organisé 
une cérémonie de remise des prix jeudi 
afin de célébrer l’excellence académique 
des élèves qui se sont distingués aux 
examens de Cambridge 2024.

La fonction a débuté par un discours 
de bienvenue du directeur de 
l’établissement, Sadek Polin, suivi 
par les allocutions de Riad Hullemuth, 

président de la Parent Teachers’ 
Association (PTA), et d’Azad Parouty, 
Trustee de l’Education Trust. Eshan 
Juman, député, a également adressé 
quelques mots aux participants en tant 
que Chief Guest de l’événement.

« L’objectif de cette rencontre est 
d’honorer les élèves qui ont brillé aux 
examens de SC et HSC 2024, ainsi 

que les lauréats et lauréates, et de 
leur offrir un cadeau. C’est également 
l’occasion de remercier tous les staffs 
pour leurs efforts et leur contribution, 
qui ont permis d’aboutir à ce résultat », 
a expliqué Sadek Polin.

La célébration s’est clôturée par un 
déjeuner pour prolonger ce moment de 
convivialité et de reconnaissance.

Doha Secondary School

Les lauréats des examens de Cambridge 2024 à l’honneur 

Le Movement Quartier Gorah Issac Social Club 
célèbre son 30ème anniversaire
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Libre Expression

POPE FRANCIS reiterated his 
call for an immediate ceasefire 
in Gaza in an Easter Sunday 
message read aloud by an aide, 
as the pontiff, still recovering 
from pneumonia, made a brief 
appearance on the main balcony 
of St. Peter’s Basilica.

Just a few hours before he 
passed away, on Easter Sunday, 
Pope Francis delivered his Urbi 
et Orbi message “to the city and 
to the world” — focusing on the 
Holy Land, which he described 
as “wounded by conflict” and 
gripped by an “endless outburst of 
violence.”

He expressed solidarity with the people of 
Gaza.

“I appeal once again,” he said, “for an 
immediate ceasefire in the Gaza Strip.”

The Pope urged the international 
community to take action and “come to 
the aid of a starving people that aspires to 
a future of peace.”

That message from Francis was on the 
day before he passed away, left the earth 
and went to God.

The war was triggered by the continued 
occupation of Gaza and other parts of 
Palestine by ISRAEL since 1947. Then the 
attack by Hamas on October 7, 2023, in 
which 1,200 people were killed and 251 
taken hostage to Gaza, according to 
Israeli tallies.

Since then, more than 51,000 Palestinians 
have been killed in the Israeli offensive, 
over 30% of them women and children 
— like this child of 2 years old murdered 
by the Israeli army, which dubbed anyone 
they kill as being a “terrorist.” The Gaza 
health ministry says 1,600 people have 
been killed in March and April 2025, after 
the ceasefire was ended by Israel.

‘War is a Defeat’. Referring to Gaza, Sudan 
and Ukraine, the POPE rightly stated that 
“war is defeat.”

On October 29, 2023, during his Angelus 
address, Pope Francis called for a ceasefire 
in Gaza. He urged for humanitarian aid to 
be allowed into Gaza and for all captives 
to be freed. He emphasized that “War is 
always a defeat! Every war is a defeat!” 
TAKE THE Courageous Paths to Peace. 
The Pope called for a ceasefire and urged 
to “find solutions other than arms, trying 
to take courageous paths to peace.”

Israel is attempting the genocide of the 
Palestinian people in Gaza, from 1948 
till now, but mainly during the last 16 

months, when Israel destroyed 
most schools, most hospitals, 
most housing, most roads, 
most production systems, 
and attempted to starve the 
population of Gaza/Palestine.

Now we witness the end of 
the continued non-recognition 
of Palestine by Israel. The 
‘imprisonment’ of the Palestinian 
people till today, denied return 
to their land, denied the two-
state solution — one being 
an independent Palestine. A 
process of independence for 
Palestine, Gaza, and the West 
Bank. A difficult process that 
needs the support of all states 
of the REGION AND OF THE 
WORLD. A process that Hamas 
can help by dissolving itself 
under its present armed forces 
constitution and reforming 
itself as, for example, the PPP 
(Palestine Political Party), 
devoted entirely to rebuilding 
Palestine and its efficient 
governance.

We mourn the 50,000 
Palestinians, including 20,000 
WOMEN and CHILDREN killed 
in the last 24 months, also more 
than 100,000 people injured, 
and the more than 12,000 
missing. We also mourn the toll 
on Israelis killed, numbering 
1,200. A sad tragedy of human 
wickedness. Now, of course, 
the UN agencies and all nations 
in the area (Egypt, Doha, Saudi 
Arabia, Turkey, and others) as 
well as those outside are starting 
a huge help movement to feed 
the Gaza people (reduced 
to starvation by Israel in its 
genocide attempt) and start the 
reconstruction of habitats, 
schools, hospitals, production 
and commercial structures, 

roads, and communications, etc. In 
fact, to rebuild all.

All states must now support and 
indeed put pressure on Israel and 
Hamas FOR A CEASE FIRE NOW 
and fully implement the ceasefire and 
agreement. Then the rebuilding of 
Gaza can start in earnest.

Dr Michael Atchia 
(Past Programme Director, 

United Nations)
mklatchia@intnet.mu     

Is Gaza Burning? 

Gaza is bleeding
My heart is sobering
Nations are debating

Israel is ruthlessly killing

Eid was celebrated under the rubbles
Without food to eat and no water

Giving the world a real puzzle
Making the 21st century world a laughter

Silently, amazingly we watch
Speeches in forum are useless

Gaza before Goliath is no match
Baby killers are people heartless

Brothers not of our Ummah are angry
And relentlessly, excitedly demonstrating
On street, showing how they are frenzy 

Muslims at large are in fury and frustrating

Israel above the law is flouting the world
No one is able to teach them a lesson

Backed by American rulers it stands bold
Becoming arrogant under false pretence of a beacon 

Alas, what about Muslim rulers with words hollow
Yelling and shouting blatantly on all the roofs 

Yet signifying nothing, having no worries for morrow
Their boldness up to now has shown no proof

Only Iran, the Houtis and Hizbullah are champion 
Of freedom and liberty, with minimum means
The Houtis are fighting with care and caution

Brave like a lion they are making the path clean 

For the Jews who stranded in the desert
Forty years manna [food] from the sky

You provided by keeping them alive and alert 
Give same to the Gazaouis, make not them cry

By Cassam Tupsy

Referring to Gaza, Sudan and Ukraine,
the POPE rightly stated that “war is defeat”

Note : Les points de vue exprimés dans la rubrique ‘Libre Expression’ ne reflètent pas nécessairement ceux de la rédaction
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In recent times, Mauritius has found itself 
grappling with a growing social concern that 
is affecting its younger generation: bullying 
in schools and the rising influence of peer 
pressure, particularly pushing children toward 
illicit substances and desperate acts. This 
issue, which has long been lurking beneath 
the surface, is now coming to light with 
alarming urgency. The emotional and mental 
well-being of our children is at stake, and the 
repercussions of this trend could echo through 
the generations to come.

The crux of the problem lies in a complex 
interplay of societal factors — from peer 
pressure to the lack of emotional 
intelligence, from parental 
disconnect to the broader role 
of schools and the media. The 
challenge, therefore, is not only in 
addressing the bullying itself but in 
creating an environment where the 
dignity, mental health, and future of 
every child is safeguarded.

Bullying and Its Impact on Children 
is more than just physical violence; 
it takes many forms, including 
emotional abuse, exclusion, verbal 
taunts, and online harassment. In 
Mauritius, schools have seen an increase 
in such behaviour, often linked to a host 
of underlying issues such as family stress, 
economic disparities, or even unaddressed 
mental health concerns.

The impact of bullying is profound. It can lead 
to a variety of psychological issues such as 
anxiety, depression, low self-esteem, and even 
suicidal thoughts. Children who are bullied 
may withdraw from social interactions and lose 
interest in academics, affecting their overall 
performance and development.

At the same time, the pressure to conform 
to societal standards, particularly in schools 
where peer influence is magnified, often 
leads children to experiment with dangerous 
substances such as alcohol, tobacco, and 
drugs. The need to fit in, combined with the 
vulnerability of adolescence, makes it all too 
easy for children to fall prey to such destructive 
behaviours.

To tackle this challenge effectively, we must 
first recognize that this is a societal issue, 
not one that can be resolved by schools or 
families alone. It requires a collective effort — 
from the government, educational institutions, 
civil society, and families — to foster a safe, 
supportive environment where children can 
thrive emotionally and mentally.

Schools must evolve into safe spaces where 
every child feels valued, supported, and free 
from harm. To achieve this, a comprehensive 
anti-bullying framework should be put in place. 
This includes:

Implementation and strict enforcement of 
anti-bullying policies that promote respect 
and inclusion. These policies should be 
communicated clearly to both students and 
parents, with defined consequences for 
bullying behaviour.

Educating children, teachers, and parents 
about the harmful effects of bullying and 
the importance of empathy and kindness is 
essential. Schools can organize workshops, 
counselling sessions, and campaigns that not 
only raise awareness but also offer tools to 
students for managing conflict in a peaceful 
way.

Schools should provide accessible mental 
health resources like counselling and stress-
relief activities. Having trained professionals 
who can help students navigate personal 
challenges is key to preventing bullying and 
substance abuse.

Advocacy and Support from Civil society, 
including non-governmental organizations 
(NGOs), community leaders, and youth 
activists, has an important role to play in 
addressing the bullying and substance abuse 
crisis.

Civil society organizations can spearhead 
awareness campaigns that educate parents, 
children, and the broader community on the 
dangers of bullying and substance abuse. 
These campaigns should target not only 
schools but also local communities and online 
platforms where peer pressure and bullying 
often extend.

Forums where children and parents can talk 
openly about their concerns and experiences. 
NGOs can organize community outreach 
programs and events that bring together 
children, parents, educators, and mental 
health professionals to discuss these issues in 
a safe, non-judgmental space.

Collaboration between the public and private 
sectors, as well as NGOs, can ensure that 
there is a unified approach to addressing 
these issues. Together, they can create more 
robust programs for prevention, education, 
and support.

While schools and 
civil society have a 
significant role, the 
primary responsibility 
of a child’s emotional 
development rests with 
the family. Parents must 
take a proactive role in 
nurturing their children’s 
emotional well-being and guiding them through 
the challenges of adolescence.

Parents need to engage with their children 
about their experiences at school, their friends, 
and any feelings of isolation or insecurity. A 

supportive and non-judgmental 
approach encourages children to 
speak up when they face problems.

When parents show empathy, 
kindness, and respect for others, 
they teach their children to do the 
same. A positive family environment, 
where emotional intelligence is 
cultivated, will help children develop 
the confidence to stand up to 
bullying and peer pressure.

Parents must be vigilant about their 
children’s online activity and peer 
interactions. While giving children 

space to explore and form relationships is 
important, it’s equally essential to set clear 
boundaries and ensure they understand the 
risks of engaging with harmful substances or 
negative influences.

Mauritius is at a crossroads, and the way we 
address the issues of bullying and substance 
abuse in schools will determine the future well-
being of an entire generation. The solution lies 
not in isolated actions but in a united effort 
where parents, schools, civil society, and the 
government work hand in hand to create an 
environment of safety, respect, and care for all 
children.

This issue is not just about combating bullying 
or controlling substance abuse. It’s about 
equipping our children with the tools they 
need to navigate the complexities of modern 
life with resilience, kindness, and emotional 
intelligence. It’s about fostering a culture where 
every child can thrive — not just academically, 
but socially and emotionally.

Let us come together as a society to address 
these challenges with the seriousness and 
compassion they deserve. Each of us — 
whether as parents, educators, community 
members, or citizens — has a role to play 
in ensuring that our children grow up in a 
nurturing, supportive environment. By working 
collaboratively, we can break the cycle of 
bullying and substance abuse, and create a 
brighter, healthier future for the next generation.

The responsibility is ours — the time to act is 
now.

Tackling bullying and substance abuse among school children

By Rishi Toofanny
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By Bashir Nuckchady
There has been a 

rapid proliferation or 
mushrooming of social 

organizations within our 
society. This phenomenon 
often occurs in response to 
various social or economic 
needs and trends. While 
these organizations lead 
to increased diversity of 
approaches and solutions to 
societal challenges, it also 
poses challenges such as 
competition for resources, 
fragmentation of efforts, 
and duplication of services. 
Effective coordination and 
collaboration among these 
organizations are essential 
for maximizing their collective 
impact.

Nevertheless, effective 
financial control within such 
social organizations not 
only ensures prudent use of 
resources but also enhances 
organizational credibility, trust, 
and long-term sustainability. It 
enables organizations to fulfill 
their mission effectively while 
maintaining the confidence of 
stakeholders and the public.

Financial control within 
social organizations 
is crucial for ensuring 
transparency, accountability, 
and sustainability. Financial 
control typically operates 
within proper Budgeting and 
Planning, Financial Policies 
and Procedures, Internal 
Controls, Accounting and 
Reporting and Audit and 
External Oversight.

Many social organizations 
undergo external audits 
conducted by independent 
auditors to assess the 
accuracy and integrity of 
their financial statements. 
Audits provide assurance 
to stakeholders and donors 
regarding the organization’s 
financial management 
practices and internal controls. 
Transparency and integrity 
must be the hallmark of 
Muslim social and educational 
Organisations. They can 
learn from the corporate 
world, as corporate leaders 
also demonstrate integrity. 

The Muslim community has 
thousands of registered Trusts 
and social organisations 
with budget running into 
millions of rupees. The local 
and overseas communities 
are financing them through 
donations, Zakaat and other 
funds.

Regrettable, in organisations 
that receive Financial Aid or 
free air tickets to its members 
from overseas are those 
where are less transparency, 
accountability, and merely no 
meritocracy. Unfortunately, 
many of these get inflicted 

with low morale, stagnancy 
and lack of trust. The public 
image of these trusts and 
organisation is not better 
than any political party. Sadly, 
many such NGOs have fall 
into oblivion. The community 
relies on them, heavily for 
assistance, healthcare and 
education. However, the 
performance of these social 
and educational organisations 
will decide the future of our 
community. 

To achieve the objective 
of uplifting the community, 
these social organisations 
must have the right spirit and 
trust where members can 
express their highest qualities 
and values at the organisation 
level as well as at home 
and in our communities. 
When people are in touch 
with their spirit and are 

encouraged to express it, 
the organisation becomes a 
thriving community infused 
with a commitment to quality, 
enthusiasm, honesty, respect, 
creativity, integrity, openness 
and compassion.

By contrast, very few Muslim 
social and educational 
organisations have the 
culture and spirit as defined 
by Prophet Muhammad 
(s.a.w). The symptoms of 
repressed spirit show up as 
apathy, low morale, gossip 
and back-biting, fear, turf 
battles and power plays. 

We are living such trauma 
with regular press articles in 
respect of Muslim Trusts and 
Educational organisations. 
It is no wonder that more 
and more Muslim social 
organisations will finding 
it difficult to raise finance 
for their future projects as 
the financiers no longer 
have faith in their capability. 
Transparency must be given 
importance by these Muslim 
social and educational 
organisations. 

So, lost trust of the financiers 
and the community can be 
gained by promoting integrity 
through transparency. Another 
factor which is going against the 
Muslim social and educational 
organisations is the culture of 
back-biting and gossip. It is 
so rampant that it kills the very 
spirit of these organisations.

N o w , 
what to 
do about 
g o s s i p . 
G o s s i p 
requires a talker and a listener. 
If no one listens then he or she 
cannot gossip. It is up to each 
individual to make the choice 
to participate, or not, in this 
past time. In breaking free 
of the practice of gossiping, 
we could apply the four-way 
test regarding the information 
received and passed on to 
others:- 

• Is it true? 

• Is it fair to all concerned? 

• Will it build goodwill and 
better friendships? 

• Will it be beneficial to all 
concerned? 

The creator says: “O you 
who believe! Avoid much 
suspicion, in deeds some 
suspicions are sins. And spy 
not neither back-bite one 
another. Would one of you like 
to eat the flesh of his dead 
brother? You would hate it 
(so hate backbiting). And fear 
God, verily, God is the one 
who accepts repentance, 
Most Merciful.” (49: 12). 

Prophet Muhammad said: 
“Do you know what back-
biting is?” They said, “God 
and His Messenger know 
best.” He then said, “It is to 
say something about your 
brother that he would dislike.” 
Someone asked him, “But 
what if what I say is true?” 
The Messenger of God said, 
“If what you say about him is 
true, you are backbiting him, 
but if it is not true then you 
have slandered him.” 

Muslims cannot afford to see 
these social and educational 
organisations fail or stagnate. 
The world scenario is 
changing at a rapid pace. We 
have to keep pace with it. The 
community needs to debate 
on how to achieve excellence 
in the functioning and 
growth of these social and 
educational organisations.

Can we trust all muslim organisations ?
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Sport
 Premier League

Le coup d’envoi de ce match, qui 
se déroulera à Anfield (Liverpool) 
sera donné ce dimanche 27 avril 

2025 à 19h30. Avant la rencontre, 
Liverpool est classé à la 1ère place 
du Championnat d’Angleterre et 
Tottenham à la 16ème. Les deux 
équipes se sont déjà rencontrées 178 
fois depuis 1909, le dernier match entre 
les deux formations a été remporté 
par Liverpool le jeudi 6 février 2025 
(League Cup - Retour : 4-0).

Après avoir gagné 0-1 en 
Premier League face au Leicester 
City, Liverpool mise sur un nouveau 
succès lors de cette rencontre.

Lors de la rencontre précédente, 
Liverpool avait enregistré un taux de 
possession de balle de 58% et 28 
tentatives de tir au but dont 10 cadrés. 
Trent Alexander-Arnold (76’) a été le 
seul joueur à marquer pour Liverpool. 
Dans le camp adverse, le Leicester 
City, a eu 5 tentatives de tir au but 
dont 0 cadrés.

Lors de ses 6 duels antérieurs, 
Liverpool, sous la direction de Arne 
Slot, a converti ses tirs au but 7 fois 
en tout et pour tout, ce qui fait une 
moyenne de 1.17 buts par match.

En regardant les statistiques d’avant-
match, Liverpool:

• n’a pas essuyé de défaite en 
championnat contre Tottenham 
au cours de leurs 2 confrontations 
précédentes.

• n’a pas enregistré la moindre 
défaite lors de ses 14 derniers 
matchs de championnat 
dans son stade. Vraiment 
incroyable.

Suite à sa défaite lors 
du dernier duel contre 
Nottingham Forest en Premier 
League, Tottenham essaiera de 
s’imposer lors de ce nouveau 
déplacement.

Lors du match précédent, 
Tottenham avait 
enregistré un taux 
de possession de 
balle de 70% et 22 
tentatives de tir au 
but dont 6 cadrés. 
Richarlison (87’) a été le 
buteur pour Tottenham. Leur 

adversaire, Nottingham Forest, a eu 4 
tentatives de tir au but dont 3 cadrés. 
Elliot Anderson (5’) et Chris Wood (16’) 
a marqué pour Nottingham Forest.

En se basant sur les statistiques, on 
s’aperçoit que a encaissé lors de 5 de 
ses 6 derniers duels, en ayant permis 
à ses adversaires de mettre 9 buts 
en tout. En défense, Tottenham doit 
clairement s’améliorer. Évidemment, 
cette règle ne va pas forcément se 
poursuivre  lors de ce match.

En analysant les résultats précédents, 
on se rend compte que Tottenham:

• n’a engrangé aucune victoire contre 
Liverpool lors des 13 derniers 
affrontements de championnat 
disputés en déplacement. Une série 
de résultats à l’extérieur vraiment 
déplorable.

• n’a enregistré aucune victoire à 
l’extérieur lors de ses 3 rencontres 
précédentes de championnat.

Si on se penche sur 
leurs rencontres 

passées, en 
r e m o n t a n t 
j u s q u ’ a u 
30/04/2023, on 
se rend compte 
que Liverpool 
a gagné 4 fois 

durant ces matchs, 
Tottenham a 

enregistré 2 succès et le total de 
partages s’élevait à 0. Énormément 
de buts ont été marqués durant 
ces matchs avec 30 sur l’ensemble 
des confrontations, ce qui fait une 
moyenne de 5 buts par match.

Le coach de Liverpool, Arne Slot, 
ne pourra pas faire monter au jeu 
Tyler Morton et Joe Gomez. Pour 
ce match, on prévoit que Liverpool 
choisisse un système de jeu en 4-2-3-
1 et débute la rencontre avec Alisson, 
Conor Bradley, Ibrahima Konaté, Virgil 
Van Dijk, Andrew Robertson, Ryan 
Gravenberch, Alexis Mac Allister, 
Mohamed Salah, Dominik Szoboszlai, 
Cody Gakpo et Luis Díaz.

Étant donné que le noyau de joueurs 
est en grande partie en forme, 
Ange Postecoglou, l’entraîneur de 
Tottenham, n’a seulement qu’un tout 
petit pépin qu’il doit gérer au sein de 
son groupe. Radu Drăgușin ne sera 
pas de la partie. Il y a fort à parier que 
Tottenham favorise une formation en 
4-3- 3 et choisisse d’aligner 

Guglielmo Vicario, 
Pedro Porro, 
Cristian Romero, 
Micky van de 
Ven, Djed Spence, 
Lucas Bergvall, 
Rodrigo Bentancur, 
James Maddison, 

Dominic Solanke, 
Brennan Johnson et 
Mathys Tel.

Anfield en ébullition :
Liverpool, leader du championnat, affronte Tottenham


